Merci de répondre à nos questions. 

- Pouvez-vous vous présenter s'il vous plait ? 

Je suis Mbolatiana Raveloarimisa, géographe urbaniste de formation. Connue sous les plumes du « Texto de Ravel » dans l’Express de Madagascar, je suis une activiste qui est viscéralement amoureuse de mon pays. Adepte de la non-violence, de la  participation citoyenne à tous les niveaux, je crois en la force de changement par la société civile. Je fais partie de plusieurs mouvements et associations comme wakeUp madagascar, Liberty 32. 
Enseignante vacataire au département de géographie de l’Université d’Antananarivo pour la chaire «Géopolitique », Membre du groupe de réflexion pour les droits humains de l’ambassade des États-Unis, marraine de plusieurs centres caritatifs, Présidente des « International Visitor Leadership Programme » (IVLP), Secrétaire générale du Madagascar United States Exchange Alumni (MUSEA) ; je  fais aussi de ma réalité quotidienne un combat pour d'autres. Je suis fière d’être la mère d’un formidable petit garçon autiste. Les péripéties que nous avons dû subir et que devons faire encore face m’a inspirée à créer l’association « Autisme Madagascar » qui regroupe actuellement quatre-vingt jeunes bénévoles. 
[bookmark: _GoBack]Présentement secrétaire exécutif de la « coalition des radios pour la consolidation de la paix », je souhaite  donner une nouvelle impulsion au rôle des radios dans la vie de la nation, dans l’édification de la citoyenneté Malgache, et dans l’engagement de tous dans la construction d’un futur meilleur.
Je suis intimement convaincue que chaque citoyen est responsable de la situation dans laquelle Madagascar se trouve. J’estime également que l’éternel victimisme du citoyen malgache est en fait un désengagement par rapport aux responsabilités envers la recherche du bien commun, de l’intérêt général.



- Quel regard portez-vous sur la présence chinoise à Madagascar ? 

- En 2014, une émeute anti-chinois a éclaté en raison de l'absence de contrat de travail pour certains employés saisonniers et pour une augmentation de salaire. Par la suite, plusieurs mouvements de contestation de travailleurs malgaches ont eu lieu pour dénoncer leurs condition de travail. Quelles sont aujourd'hui les relations entre les travailleurs malgaches et leurs employeurs chinois ? 

- Dans vos billets, vous n'hésitez pas à dénoncer les pots-de-vin versés par les chinois aux autorités malgaches dans le secteur de la construction, comment fonctionne ce système et qui en est responsable, selon vous ?  

- Que pensez vous de la situation à Soamahamanina, où la mobilisation ne faiblie pas pour empêcher la société Jiuxing Mines d'exploiter les terres près de la forêt de tapia ? 
- La Chine est présente dans de nombreux secteurs d'activité, comme la vanille, le manioc, le 
bois de rose, le sucre, l'éducation, ... selon vous que faudrait-il faire pour que la relation Chine-Madagascar, soit réellement gagnant-gagnant ? 

